La VIE ETERNELLE

(Homélie pour les Obsèques de Edithe FAVIE – 17 mars 2017)

1 Que votre cœur ne se trouble point. Croyez en Dieu, et croyez en moi.

2 Il y a plusieurs demeures dans la maison de mon Père. Si cela n'était pas, je vous l'aurais dit.

 Je vais vous préparer une place.

3 Et, lorsque je m'en serai allé, et que je vous aurai préparé une place, je reviendrai, 

et je vous prendrai avec moi, afin que là où je suis vous y soyez aussi.

4 Vous savez où je vais, et vous en savez le chemin.

5 Thomas lui dit: Seigneur, nous ne savons où tu vas; comment pouvons-nous en savoir le chemin?

6 Jésus lui dit: Je suis le chemin, la vérité, et la vie. 

Nul ne vient au Père que par moi.

7 Si vous me connaissiez, vous connaîtriez aussi mon Père. 

Et dès maintenant vous le connaissez, et vous l'avez vu.

8 Philippe lui dit: Seigneur, montre-nous le Père, et cela nous suffit.

9 Jésus lui dit: Il y a si longtemps que je suis avec vous, et tu ne m 'as pas connu, Philippe ! 

Celui qui m 'a vu a vu le Père; comment dis-tu: Montre-nous le Père ?

10 Ne crois-tu pas que je suis dans le Père, et que le Père est en moi ?
Jean 14

La vie éternelle, c'est, selon le mythe de la création, au Livre de la Genèse, la vie que menaient Adam et Eve au Jardin d'Eden, dans l'intimité de Dieu. Jusqu'au jour où ils décidèrent d'être libres, et de prendre leur autonomie.  "Mais l'Éternel Dieu fit à Adam et à sa femme des habits de peau, et il les en revêtit". Signe de l'amour gratuit et bienveillant de l'Eternel qui respecte le choix de ceux qui ont décidé de prendre leur vie en mains !

La vie éternelle, c'est Jésus de Nazareth, si intimement uni à son Père qu'il n'avait pas d'autre désir que de réaliser le désir de son Père. Au point qu'un jour "Philippe lui dit: Seigneur, montre-nous le Père, et cela nous suffit.  Jésus lui dit: Il y a si longtemps que je suis avec vous, et tu ne m'as pas connu, Philippe ! Celui qui m'a vu a vu le Père. Pourquoi dis-tu: Montre-nous le Père ?  Ne crois-tu pas que je suis dans le Père, et que le Père est en moi ?". (Jean 14, 8-10). Signe de l'amour fusionnel de deux êtres qui n'en font qu'un.

La vie éternelle, c'est cette réflexion de Paul, l'apôtre, un jour dans sa Lettre aux Galates : J'ai été crucifié avec le Christ; et si je vis, ce n'est plus moi qui vis, c'est le Christ qui vit en moi; si je vis maintenant dans la chair, je vis dans la foi au Fils de Dieu, qui m'a aimé et qui s'est livré lui-même pour moi. (Galates 2, 20). Signe de la confiance indélébile d'un homme passionné, envers quelqu'un dont le Message l'a bouleversé. 
La vie éternelle, c'est quand tu refuses de te laisser mener à vau-l'eau, quand tu refuses de te laisser bercer d'illusions par les sirènes d'aujourd'hui ou les maîtres-chanteurs de tous les temps; quand tu décides d'agir selon ta conscience, qui est en toi la voix de l'Eternel. "Nous sommes responsables devant notre conscience, ultime témoin de Dieu auprès de nous. Mais nous sommes responsables aussi de notre conscience", déclare le Catéchisme pour adultes des Evêques de France, au § 502.

La vie éternelle, c'est ce qui te motive, lorsque tu viens à la rencontre du Christ et de tes frères, pour célébrer ensemble l'Eucharistie, qui est comme l'anticipation, très brève et bien imparfaite, du Règne de Dieu en ce monde :   "Accorde à tous ceux qui vont partager ce pain et boire à cette coupe d’être rassemblés par l’Esprit Saint en un seul corps, pour qu’ils soient eux-mêmes dans le Christ une vivante offrande à la louange de ta gloire" (4° Prière eucharistique) 

La vie éternelle, c'est quand tu prends conscience que le but ultime de ton œuvre dans le monde, à travers les projets que tu acceptes ou que tu te donnes, c'est d'y faire advenir le Règne de Dieu : "Règne de Vie et de Vérité, Règne de Grâce et de Sainteté, Règne de Justice, d'Amour et de Paix" (Préface de la Fête du Christ-Roi).

La vie éternelle, c'est cette tunique de peau dont l'Eternel te revêt par amour pour éviter que tu affrontes nu les périls de la vie, et qui te permet d'encaisser les coups et de te défendre le moment venu.

La vie éternelle, c'est ce léger tressaillement que tu sens dans ton cœur, qui ne demande qu'à se transformer en une immense explosion, si tu laisses l'Esprit agir en toi. La vie éternelle, c'est l'Amour. Et c'est aussi l'Humour.

La vie éternelle, c'est ce qui animait profondément Edith FAVIE, lorsqu'elle cherchait à faire ce qu'il fallait faire, ce qu'elle devait faire, ce qu'il était bien de faire, comment le faire sans blesser l'autre. La vie éternelle, c'est cette petite flamme qui brillait dans son regard, et qui accrochait ton regard au sien.

La vie éternelle, je crois, nous croyons qu'Edith FAVIE la vit maintenant pleinement et profondément. Je crois, nous croyons, qu'elle a été accueillie… là-haut… comme elle vous a si souvent accueillis.

Je crois à la résurrection de la chair, 

à la vie éternelle.

Amen.

Jean-Paul BOULAND







